D’ESTAT  DV.ROY,  PAR.' 
lequel  les  Ecclefiaftiques  & Be- 
neficieis  de  fon  Royaume  font 
defehaf  gezdés  droits  de  Francs- 
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hers  ôc  nouueaux  acquelts  pour 
les  Beneficiers  payans  & non 
payans  Décimés,  auec  tous  les 
Domaines  & héritages  apparte- 
nans  àl’Eglife  : Enfemble  les  Fa- 
briques, Hofpitaux,Preftemo- 
nies , Monàfteres , Maladcries, 
ChappeJles,obits,& autres  fon- 
dations. 


A PARES, 

Chez  Antoine  ViTRAY,  Ini 
meur  ordinaire  du  Roy  , & du 
Clergé  de  France. 

J fï  c PRiriLiL  e~Wf  Ror.  '■  i 
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qA  R R E S T D V 
Confeil  d'Ejtat  du  Roj , 
lequel  les-  Ecclejiajtiques  f0 
Beneficiers,  de  ce  Royaume 
Jont  deJchar^eH^es  dirait  s de 
Francs-jiefs  & Nouue aux- 
jicquejts , pour -les  Bénéfices 
pajans  & non  pay  ans  deci-r 
mes,  auectous  les  domaines: 
& héritages  àppnrtenans  à 
lEgliJè  ; Enjemble  les  Fa~ 
briques,  hfofiit aux,  Prefte- 
monies,  PÆonafi^eres , ]\4a- 
laderies.  Ch  appelles,  Qbits, 
^ autres  fondations. 

V R la  Requefte  pre- 
fentée  au  Roy  en  Ton 
Confeil,  Parle Scindicq  du 

A ij 
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Clergé  de  Prouen ce,, con- 
tenant qu’au  préjudice 
des  Ediéts  dc  Déclarations 
oélroyées  à tous  les  Ecclefia- 
ftiques  de  France,  les  exein- 
pter  du  payement  êi  recher- 
che des  Francs-fiefs  Nou- 
ueaux  Acquefts  , Sc  au  nief- 
pris  de  l’Arreft  du  quator- 
ziefme  Décembre  i634.don- 
ilé  à la  Requefte  des  Agens 
du  Clergé  de  France,  por- 
tant confirmation  de  la  ful- 
dite  exemption  ; mefmes 
pour  les  Fabriques  & Hof- 
pitaux,  Maladeries,  & géné- 
ralement pour  tous  autres 
lieux  pitoyables  fans  aucun 
exempter,  lesCommifiaires 
eftablis  pour  la  recherche 
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defdits  droidts  de  Francs- 
fiefs  & Nouueaux  Acquefts 
en  ladite  Prouince  de  Pro- 
uencc.,  auraient  faiddiuer- 
fes  faifies  des  biens  Ecclefia^ 
ftiques  ,cequitournetouta 
faidà  la  foule  5c  vexation, 
ÔC  ruine  entière  des  particu- 
liers Ecclefiaftîques  & Bct 
neficiers , contre  rintentibn 
de  la  Majefté,  laquelle  par 
plufieurs  Arrefts,  Déclara- 
tions, ôc  particulièrement 
par  le  fufditÀrrefi;  deuëment 
fignifié  aufdits  Commiflai- 
res , a fàiâ:  alfez  cognoiftre 
quelle  n’entendoit  aucun 
dudit  Clergé,  ny  les  fonds 
héritages  appartenaiis  àPE^ 
glife,  eftre  fubjcds  , foubs. 


quelques  pcctextes  que  ce 
foit  à la  fufdite  recherche. 
Reqverans  à ces  fins  les 
Supplians , Qu’il  plaife  à fa 
Majefté  caffer  ladite  Ordon- 
nance des  fufdits  Commif- 
faires , èC  ce  faifant  mainte- 
nir lefdits  Ecclefiaftiques  ôi 
Beneficiers  de  Prouencé,  àC 
tous  autres  Ecclefiaftiques 
&;  Beneficiers  du  Royaume 
en  leurs  exemptions  &fran- 
chifes  , èc  les  deftharger  de 
ladite  recherche, foubs  quel- 
que prétexté  qu’elle  puiffe 
1 eftre  faide.  Vev  ladite  Re- 
quefte.  Déclarations  des  13. 
Nouembre  ijja.  quatriefme 
luillet  1607.  àc  vingtiefme 
Aouft  i6iz.  Arr efts  du  Con- 
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feil  des  trente-vniéfme  Dé- 
cembre i$09.vingt-deuxieC- 
me  luin  i6tz,  trentiefme 
Mars  i634.quatriefme  Aouft 
1634.  & quatorziefrrie  Dé- 
cembre 1634*  Contrats  faits 
entre  le  Roy  àc  le  Clergé  de 
France  de  mil  fix  cens  quin- 
ze , Sc  mil  fîx cens  vingt-fix. 
OvŸ  les  Agens  du  Clergé, 
le  rapport  desCommiffaires. 
Ét  toutconfideré.  Le  Roy 
EN  SON  Conseil,  Ayant 
efgard  à ladite  Requefte,  5C 
fans  s’arrefter  à ladite  Or- 
donnance defdits  Commif- 
faires  du  dix-neufuiefme 
luillet  mil  fix  cens  trente- 
cinq,  que  fa  Majeftc  a'  calfé 
& calTe , a defchargé  &€  deC; 

A iiij 


charge  léfdits  Ecclellafli- 
ques  6c  Bénéficiers  de  Pro- 
uence , 6c  tous  autres  , du 
payement  &C  recherche  des 
droiéts  de  Francs-fiefs  èc 
Nouueaux  Acquefis,  tant 
pour  raifon  déS'  Bénéfices 
payans  décimes,  que  non. 
Et  en  outre  pour  tous  do- 
maines ôc  héritages  appar- 
tenans  à i’Eglife , foubs  quel- 
que pretexte  que  ce  foit,  de 
Fabriques,  Hofpitaux , Pre- 
ftemonies,  Monafteres,  Ma- 
laderies,  Chappelles,  Ôbits, 
,&  fondations  pies,  ou  autre- 
ment : Leur  a ladite  Majefté 
faiét  plaine  ôcentiere  main- 
leuée  de  tous  fruiéts,  meu- 
bles & deniers  faifis  en  con- 
: fequence 
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fequence  de  ce,  à la  rçftitu- 
çion  defquels  feront  con-, 
trainds  tous  detempteurs 
ou  depolîtaires  de  lufticc; 
quoy  faifant  ils  en  demeure- 
ront vallablement  defçhar- 
gez  : A faid:  ladite  Majellé 
tres-exprelfçs  inhibitions  ôc 
defenfes  aufdits  Commilfair 
res  ÔÇ  tous  autres,  de  plus 
^auaiit  vfer  à l’aduenir  dc  pa- 
reilles  recherches , pour  rai- 
fon  defdits  Francs-fiefs  àc 
Nouudaux  Acquefts  conr 
tre  lefdits  Eccleliaftiques 
de  Prouence , ou  autres , à 
peine  de  tous  delpens , dom- 
mages &c  interefts , & d'en 
relpondre  en  leur  proprfc 
ÔC  priuç  nom.  Faid  au 


Confcil  d’Eftat  du  Roy  tenu 
à Rueil , le  premier  iôur  de 
Septembre, 163  J. 

Signe,  BORDIER, 


? COMMISSIOH, 
T O VIS  far  la  gract  de 


JL^  DieUf  Roy  de  France  & 
de  Hauarre^a  Comte  deRro^ 
uence  , Forçalquier  & terres 
adiacentes  : jé  nùjlre  Ifuiper 
ou  Sergent  premier  fur  ce  re-- 
■quis  : Nous,  te  mandons  & 
commandons  que  l*arrefi:dont 
lextratÜ  ejl  cy-attaché fius  le 
contre fe eide  noflre  Chancette-. 
rie  ce  jour d'huy  donné  en  nojire 
Conjeil  d’Efiat  ,fùr  la  Reque^ 
fie  du  Scindicq  du  Clergé  de 


Il 


"^r&itience,  tu  Jignifies  a tous 


quil  affartiendra , ace  qu’ils 
nen  f retendent  caufè  £ igno- 
rance gfaiéis  les  defencesy  con- 
tenues, fur  les  peines  y mention- 


nees,tÊ^ pour raijon  delà  main- 
leuee  y contenue  ^ l’entiere~ 
execution  d’iceluy , tous  com- 
mandements, conirainéîes'par 
les  vo^es  accoufiumees  en  tel 


tt)  féaux  Conjeiliers  f0  Secre-  ^ 
t aires,  far  tel  eft  noftreplaijlr* 
Donné  à Rueil  le  premier  tour 


B ij 


de  Septembre  l' an  de  ^ace  mil 
. fix  cens  trente-cinq , & de  no~ 
fire  régné  le  ‘vingt- JixieJme* 

Par  le  Roy , Comte  de  Prouence,cii 
jfon  Confeil. 

/ 

signé,  Bordiêr. 

Collationné  aux  Originaax^ar  moy 
Confeillcrôc  Secrétaire  du  Roy> 
Maifon  Couronne  de  France. 


Extrait;  du  Prmilege  du  Roj. 

Le  Roy  par  fes  lettres  patentes,  a 
permisà  Antoine  Vitray  fon  Im- 
primeur ordinaire  ^ du  Clergé  de 
France,  d*imprimer  cous  les  Edlâîs, 
Declaratiom  ^ Lettres  patentes  y Arrejlsy 
^ mtres  chef  es  gemralemerst  quels-- 
conques  concernantes  les  araires  àùàit 
clergé  y ôc  ce  pour  le  temps  de  feize 
ans.  Auec  deffences  à tous  autres  de 
les  imprimer,  faire  imptimer,  contre- 
faire, ny  den  vendre  d’autre  que  de 
rimpreflion dudit  Vitray,  à peine  de 
trois  mil  liurcs  d’amende,  confifea- 
tion  des  exemplaires , defpens , dom- 
mages, ài  interefts , comme  il  eft  plus 
à plein  contenu  efdites  lettres  don- 
néesàParisle  20.  jour  d’Aouft  1635- 
Signées  par  fa  Majcfté  en  fon  Confeil> 

VlCTON. 


